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​SUTRA :

DEVI DEMANDE :

OH SHIVA, QUELLE EST TA RÉALITÉ ? QUEL EST CET UNIVERS REMPLI DE MERVEILLES ? QU'EST-CE QUI CONSTITUE LA SEMENCE ? QUI EST AU CENTRE DE LA ROUE UNIVERSELLE ? QUELLE EST CETTE VIE AU-DELÀ DES FORMES QUI ENVAHISSENT LES FORMES ? COMMENT POUVONS-NOUS Y ENTRER PLEINEMENT, AU-DELÀ DE L'ESPACE ET DU TEMPS, DES NOMS ET DES DESCRIPTIONS ? QUE MES DOUTES SOIENT DISSIPÉS !

Quelques points d'introduction. Tout d'abord, le monde du VIGYANA BHAIRAVA TANTRA n'est pas intellectuel, il n'est pas philosophique. La doctrine n'a pas de sens pour lui. Il s'intéresse à la méthode, à la technique - pas du tout aux principes. Le mot "tantra" signifie technique, méthode, voie. Il n'est donc pas philosophique - notez-le bien. Elle ne se préoccupe pas de problèmes et d'enquêtes intellectuels. Elle ne se préoccupe pas du "pourquoi" des choses, mais du "comment" ; elle ne se préoccupe pas de savoir ce qu'est la vérité, mais comment la vérité peut être atteinte.

TANTRA signifie technique. Ce traité est donc un traité scientifique. La science ne s'intéresse pas au pourquoi, mais au comment. C'est la différence fondamentale entre la philosophie et la science.

La philosophie pose la question suivante : "Pourquoi cette existence ?" La science pose la question : "Comment cette existence existe-t-elle ?" Dès lors que l'on pose la question du "comment", la méthode, la technique deviennent importantes. Les théories n'ont plus de sens ; l'expérience devient le centre.

Le tantra est une science, le tantra n'est pas une philosophie. Il est facile de comprendre la philosophie, car seul l'intellect est nécessaire. Si vous pouvez comprendre le langage, si vous pouvez comprendre le concept, vous pouvez comprendre la philosophie. Vous n'avez pas besoin de changer, vous n'avez pas besoin de vous transformer. Tel que vous êtes, vous pouvez comprendre la philosophie, mais pas le tantra.

Vous aurez besoin d'un changement... plutôt d'une mutation. Si VOUS n'êtes pas différent, le tantra ne peut pas être compris, parce que le tantra n'est pas une proposition intellectuelle, c'est une expérience. Si vous n'êtes pas réceptif, prêt, vulnérable à l'expérience, elle ne viendra pas à vous.

La philosophie s'intéresse à l'esprit. Votre tête suffit ; votre totalité n'est pas nécessaire. Le Tantra a besoin de vous dans votre totalité. C'est un défi plus profond. Vous devrez y participer pleinement. Il n'est pas fragmentaire. Il faut une approche différente, une attitude différente, un esprit différent pour le recevoir.

C'est pourquoi Devi pose des questions apparemment philosophiques. Le Tantra commence avec les questions de Devi. Toutes les questions peuvent être abordées de manière philosophique.

En fait, toute question peut être abordée de deux manières : philosophiquement ou totalement, intellectuellement ou existentiellement. Par exemple, si quelqu'un demande "Qu'est-ce que l'amour ?", on peut l'aborder intellectuellement, on peut discuter, on peut proposer des théories, on peut argumenter en faveur d'une hypothèse particulière. On peut créer un système, une doctrine - et on peut ne pas avoir connu l'amour du tout.

Pour créer une doctrine, l'expérience n'est pas nécessaire. Au contraire, moins on en sait, mieux c'est, car on peut alors proposer un système sans hésitation. Seul un aveugle peut facilement définir ce qu'est la lumière. Quand on ne sait pas, on est audacieux. L'ignorance est toujours audacieuse, la connaissance hésite. Et plus on sait, plus on sent que le sol se dérobe. Plus on sait, plus on sent à quel point on est ignorant. Et ceux qui sont vraiment sages deviennent ignorants. Ils deviennent aussi simples que des enfants, ou aussi simples que des idiots.

Moins on en sait, mieux c'est. Être philosophe, être dogmatique, être doctrinaire, c'est facile.

Aborder un problème intellectuellement est très facile. Mais aborder un problème de manière existentielle, c'est-à-dire ne pas se contenter d'y penser, mais le vivre, le traverser, se laisser transformer par lui, c'est difficile. C'est-à-dire que pour connaître l'amour, il faut être amoureux. C'est dangereux parce que vous ne resterez pas le même. L'expérience va vous changer. Dès que vous entrez dans l'amour, vous devenez une personne différente. Et quand vous en sortirez, vous ne pourrez pas reconnaître votre ancien visage ; il ne vous appartiendra pas. Il y aura eu une discontinuité. Il y a maintenant un vide, le vieil homme est mort et le nouvel homme est arrivé. C'est ce que l'on appelle la renaissance - être né deux fois.

Le Tantra est non philosophique et existentiel. Alors bien sûr, Devi pose des questions qui semblent philosophiques, mais Shiva ne va pas y répondre de cette façon. Il est donc préférable de le comprendre dès le début, sinon vous serez perplexe, car Shiva ne répondra pas à une seule question.

Toutes les questions posées par Devi, Shiva n'y répondra pas du tout. Et pourtant, il répond ! Et en réalité, il est le seul à leur avoir répondu et personne d'autre - mais sur un autre plan.

Devi demande : "Quelle est votre réalité, mon seigneur ?" Il ne va pas y répondre. Au contraire, il va donner une technique. Et si Devi passe par cette technique, elle saura. La réponse est donc indirecte, elle n'est pas directe. Il ne va pas répondre à la question "Qui suis-je ?". Il donnera une technique - faites-la et vous saurez.

Pour le tantra, faire c'est savoir, et il n'y a pas d'autre savoir. À moins de faire quelque chose, à moins de changer, à moins d'avoir une perspective différente pour regarder, pour regarder avec, à moins de se déplacer dans une dimension complètement différente de l'intellect, il n'y a pas de réponse. Des réponses peuvent être données, mais ce ne sont que des mensonges. Toutes les philosophies sont des mensonges. Vous posez une question et la philosophie vous donne une réponse. Elle vous satisfait ou ne vous satisfait pas. Si elle vous satisfait, vous vous convertissez à la philosophie, mais vous restez le même. Si elle ne vous satisfait pas, vous continuez à chercher une autre philosophie à laquelle vous convertir. Mais vous restez le même ; vous n'êtes pas touché du tout, vous n'êtes pas changé.

Ainsi, que vous soyez hindou, mahométan, chrétien ou jaïn, cela ne fait aucune différence. La personne réelle derrière la façade d'un hindou, d'un mahométan ou d'un chrétien est la même. Seuls les mots ou les vêtements diffèrent. L'homme qui va à l'église, au temple ou à la mosquée est le même. Seuls les visages diffèrent, et ce sont des visages qui sont faux ; ce sont des masques. Derrière les masques, vous trouverez le même homme - la même colère, la même agressivité, la même violence, la même avidité, la même luxure - tout est pareil. La sexualité mahométane est-elle différente de la sexualité hindoue ? La violence chrétienne est-elle différente de la violence hindoue ? C'est la même chose ! La réalité reste la même ; seuls les vêtements diffèrent.

Le tantra ne se préoccupe pas de vos vêtements, le tantra se préoccupe de vous. Si vous posez une question, cela montre où vous en êtes. Cela montre également que, où que vous soyez, vous ne pouvez pas voir ; c'est pourquoi il y a une question. Un aveugle demande "Qu'est-ce que la lumière ?" et la philosophie commencera à répondre "Qu'est-ce que la lumière ? Le Tantra ne saura que ceci : si un homme demande "Qu'est-ce que la lumière ?", cela montre seulement qu'il est aveugle. Le Tantra commencera à opérer sur l'homme, à le changer, afin qu'il puisse voir. Le Tantra ne dira pas ce qu'est la lumière. Le Tantra dira comment atteindre la perspicacité, comment atteindre la vue, comment atteindre la vision. Lorsque la vision est là, la réponse est là. Le tantra ne vous donnera pas la réponse ; le tantra vous donnera la technique pour atteindre la réponse.

Cette réponse ne sera pas intellectuelle. Si vous parlez de la lumière à un aveugle, c'est intellectuel. Si l'aveugle devient lui-même capable de voir, c'est existentiel. C'est ce que je veux dire quand je dis que le tantra est existentiel. Shiva ne va donc pas répondre aux questions de Devi, mais il va tout de même répondre à la première chose.

Deuxièmement, il s'agit d'un autre type de langue. Il faut en savoir un peu plus avant d'entrer dans le vif du sujet. Tous les traités de tantra sont des dialogues entre Shiva et Devi. Devi pose des questions et Shiva répond. Tous les traités de tantra commencent ainsi. Pourquoi cette méthode ? Pourquoi cette méthode ? Elle est très significative.

Il ne s'agit pas d'un dialogue entre un maître et un disciple, mais d'un dialogue entre deux amoureux. Et le tantra signifie à travers lui une chose très significative : les enseignements les plus profonds ne peuvent être donnés sans qu'il y ait de l'amour entre les deux - le disciple et le maître. Le disciple et le maître doivent devenir des amants profonds. Ce n'est qu'à ce moment-là que l'on peut exprimer ce qui est supérieur, ce qui va au-delà.

Il s'agit donc d'un langage d'amour ; le disciple doit être dans une attitude d'amour. Mais pas seulement, car les amis peuvent être des amants. Le Tantra dit qu'un disciple se déplace en tant que réceptivité, donc le disciple doit être dans une réceptivité féminine ; ce n'est qu'alors que quelque chose est possible. Il n'est pas nécessaire d'être une femme pour être un disciple, mais il faut être dans une attitude féminine de réceptivité. Lorsque Devi demande, cela signifie que l'attitude féminine demande. Pourquoi cette insistance sur l'attitude féminine ?

L'homme et la femme ne sont pas seulement différents sur le plan physique, ils le sont aussi sur le plan psychologique. Le sexe n'est pas seulement une différence corporelle, c'est aussi une différence psychologique. Un esprit féminin est synonyme de réceptivité - réceptivité totale, abandon, amour. Un disciple a besoin d'une psychologie féminine, sinon il ne pourra pas apprendre. Vous pouvez demander, mais si vous n'êtes pas ouvert, vous ne recevrez pas de réponse. Vous pouvez poser une question et rester fermé. La réponse ne peut alors pas vous pénétrer. Vos portes sont fermées, vous êtes morts. Vous n'êtes pas ouverts.

Une réceptivité féminine signifie une réceptivité de type utérin dans la profondeur intérieure, afin que vous puissiez recevoir.

Et ce n'est pas tout : cela implique bien plus. Une femme ne fait pas que recevoir quelque chose, au moment où elle le reçoit, cela devient une partie de son corps. Elle reçoit un enfant. Une femme conçoit ; au moment de la conception, l'enfant fait partie du corps féminin. Il n'est pas étranger, il n'est pas étranger. Il a été absorbé. Désormais, l'enfant vivra non pas comme quelque chose qui s'ajoute à la mère, mais comme une partie, comme la mère. Et l'enfant n'est pas seulement reçu : le corps féminin devient créatif ; l'enfant commence à grandir.

Un disciple a besoin d'une réceptivité semblable à celle d'une matrice. Ce qui est reçu ne doit pas être recueilli comme une connaissance morte. Il doit grandir en vous ; il doit devenir votre sang et vos os. Il doit devenir une partie, maintenant. Il doit grandir ! Cette croissance vous changera, vous transformera - vous, le récepteur. C'est pourquoi le tantra utilise ce dispositif. Chaque traité commence par une question posée par Devi et une réponse de Shiva. Devi est la compagne de Shiva, sa partie féminine.

Une chose de plus.... Aujourd'hui, la psychologie moderne, et plus particulièrement la psychologie des profondeurs, affirme que l'homme est à la fois homme et femme. Personne n'est seulement mâle et personne n'est seulement femelle ; tout le monde est bi-sexuel. Les deux sexes existent. Il s'agit d'une recherche très récente en Occident, mais pour le tantra, c'est l'un des concepts les plus fondamentaux depuis des milliers d'années. Vous avez dû voir des images de Shiva en ARDHANARISHWAR - mi-homme, mi-femme. Il n'y a pas d'autre concept comme celui-là dans toute l'histoire de l'homme. Shiva est représenté comme un être mi-homme, mi-femme.

Devi n'est donc pas seulement une consort, elle est l'autre moitié de Shiva. Et à moins qu'un disciple ne devienne l'autre moitié du maître, il est impossible de transmettre les enseignements supérieurs, les méthodes ésotériques. Lorsque vous ne faites plus qu'un, il n'y a plus de doute. Lorsque vous êtes un avec le maître - si totalement un, si profondément un - il n'y a pas d'argument, pas de logique, pas de raison. On absorbe simplement ; on devient une matrice. L'enseignement commence alors à grandir en vous et à vous changer.

C'est pourquoi le tantra est écrit en langage d'amour. Il faut aussi comprendre quelque chose au sujet du langage amoureux. Il existe deux types de langage : le langage logique et le langage amoureux. Il existe des différences fondamentales entre les deux.

Le langage logique est agressif, argumentatif, violent. Si j'utilise un langage logique, je deviens agressif pour votre esprit. J'essaie de vous convaincre, de vous convertir, de faire de vous une marionnette. Mon argument est "juste" et vous avez "tort". Le langage logique est égocentrique : "J'ai raison et vous avez tort, je dois donc prouver que j'ai raison et que vous avez tort". Je ne me préoccupe pas de vous, je me préoccupe de mon ego. Mon ego a toujours raison.

Le langage de l'amour est totalement différent. Je ne me préoccupe pas de mon ego, je me préoccupe de vous. Je ne cherche pas à prouver quelque chose, à renforcer mon ego. Je me soucie de vous aider. C'est une compassion pour vous aider à grandir, à vous transformer, à renaître.

Deuxièmement, la logique sera toujours intellectuelle. Les concepts et les principes seront importants, les arguments seront importants. Avec le langage de l'amour, ce qui est dit n'est pas si important ; c'est plutôt la manière dont c'est dit. Le contenant, le mot, n'est pas important ; le contenu, le message, l'est davantage. Il s'agit d'une discussion de cœur à cœur, et non d'une discussion d'esprit à esprit. Ce n'est pas un débat, c'est une communion.

C'est donc rare : Devi est assise sur les genoux de Shiva et demande, et Shiva répond. Il s'agit d'un dialogue amoureux, sans conflit, comme si Shiva se parlait à lui-même. Pourquoi cette insistance sur l'amour - le langage de l'amour ? Parce que si vous êtes amoureux de votre maître, toute la gestalt change, elle devient différente. Vous n'écoutez plus ses paroles. Alors vous le buvez. Les mots n'ont alors plus d'importance. En réalité, le silence entre les mots devient plus important. Ce qu'il dit peut être significatif ou ne pas l'être... mais ce sont ses yeux, ses gestes, sa compassion, son amour.

C'est pourquoi le tantra a un dispositif fixe, une structure. Chaque traité commence par une question de Devi et une réponse de Shiva. Il n'y a pas d'argumentation, pas de gaspillage de mots. Il s'agit d'énoncés de faits très simples, de messages télégraphiques qui n'ont pas pour but de convaincre, mais simplement de raconter.

Si vous posez une question à Shiva avec un esprit fermé, il ne vous répondra pas de cette façon. Il faut d'abord briser votre fermeture. Ensuite, il devra être agressif. Ensuite, vos préjugés, vos idées préconçues doivent être détruits. Si vous n'êtes pas complètement débarrassé de votre passé, rien ne peut vous être donné. Mais ce n'est pas le cas avec sa consort Devi ; avec Devi, il n'y a pas de passé.

Rappelez-vous, lorsque vous êtes profondément amoureux, votre esprit cesse d'exister. Il n'y a pas de passé ; seul le moment présent devient tout. Lorsque vous êtes amoureux, le présent est le seul moment, le moment présent est tout - pas de passé, pas de futur. Devi est donc simplement ouverte. Il n'y a pas de défense - rien à dégager, rien à détruire. Le sol est prêt, il ne reste plus qu'à y déposer une graine. La terre n'est pas seulement prête, elle est accueillante, réceptive, elle demande à être fécondée.

Toutes les paroles dont nous allons parler sont donc télégraphiques. Ce ne sont que des sutras, mais chaque sutra, chaque message télégraphique donné par Shiva vaut un Veda, une Bible, un Coran.

Chaque phrase peut devenir la base d'une grande écriture. Les écritures sont logiques - il faut proposer, défendre, argumenter. Ici, il n'y a pas d'argument, juste de simples déclarations d'amour.

Troisièmement, les mots mêmes de VIGYANA BHAIRAVA TANTRA signifient la technique pour aller au-delà de la conscience. VIGYANA signifie conscience, BHAIRAVA signifie l'état qui est au-delà de la conscience, et TANTRA signifie la méthode : la méthode pour aller au-delà de la conscience. C'est la doctrine suprême - sans aucune doctrine.

Nous sommes inconscients, c'est pourquoi tous les enseignements religieux portent sur la manière de dépasser l'inconscience, d'être conscient. Par exemple, Krishnamurti, le zen, tous s'intéressent à la manière de créer plus de conscience, parce que nous sommes inconscients. Alors, comment être plus conscient, plus alerte ? De l'inconscience, comment aller vers la conscience ?

Mais le tantra dit qu'il s'agit d'une dualité - inconscient et conscient. Si vous passez de l'inconscience à la conscience, vous passez d'une dualité à une autre. Dépassez les deux ! Si vous n'allez pas au-delà des deux, vous ne pourrez jamais atteindre l'ultime, alors ne soyez ni l'inconscient ni le conscient ; allez au-delà, soyez simplement. Ne soyez ni conscient ni inconscient - soyez simplement ! C'est aller au-delà du yoga, du zen, de tous les enseignements.

Vigyana" signifie conscience et "bhairava" est un terme spécifique, un terme tantrique qui désigne celui qui est allé au-delà. C'est pourquoi Shiva est connu sous le nom de Bhairava et Devi sous celui de Bhairavi - ceux qui ont dépassé les dualités.

Selon notre expérience, seul l'amour peut donner un aperçu. C'est pourquoi l'amour devient l'outil de base pour transmettre la sagesse tantrique. D'après notre expérience, nous pouvons dire que seul l'amour est quelque chose qui va au-delà de la dualité. Lorsque deux personnes sont amoureuses, plus elles s'enfoncent dans l'amour, moins elles sont deux, plus elles ne font qu'un. Il arrive un moment et un sommet où ils ne sont plus deux qu'en apparence. Intérieurement, ils ne font qu'un ; la dualité est transcendée.

Ce n'est qu'en ce sens que l'affirmation de Jésus selon laquelle "Dieu est amour" prend tout son sens, sinon elle n'en a pas. Dans notre expérience, l'amour est le plus proche de Dieu. Ce n'est pas que Dieu est aimant, comme l'interprètent les chrétiens, que Dieu a un amour paternel pour vous. C'est absurde ! "Dieu est amour" est une affirmation tantrique. Cela signifie que l'amour est la seule réalité de notre expérience qui se rapproche le plus de Dieu, du divin. Pourquoi ? Parce que dans l'amour, on ressent l'unité. Les corps restent deux, mais quelque chose au-delà des corps fusionne et devient un.

C'est pourquoi il y a tant de désir de sexe. Le véritable désir est celui de l'unité, mais cette unité n'est pas sexuelle. Dans l'acte sexuel, deux corps n'ont qu'un sentiment trompeur de devenir un, mais ils ne sont pas un, ils sont seulement unis l'un à l'autre. Mais pendant un seul instant, deux corps s'oublient l'un dans l'autre, et une certaine unité physique est ressentie. Cette envie n'est pas mauvaise, mais s'y arrêter est dangereux. Cette envie traduit un besoin plus profond de ressentir l'unité.

Dans l'amour, sur un plan plus élevé, l'être intérieur se déplace, se fond dans l'autre, et il y a un sentiment d'unité. La dualité se dissout. Ce n'est que dans cet amour non duel que nous pouvons avoir un aperçu de l'état d'un Bhairava. Nous pouvons dire que l'état d'un Bhairava est l'amour absolu sans retour, du sommet de l'amour il n'y a pas de retour en arrière. Il s'agit de rester au sommet.

Nous avons installé la demeure de Shiva sur le Kailash. C'est tout simplement symbolique : c'est le plus haut sommet, le sommet le plus sacré. Nous en avons fait la demeure de Shiva. Nous pouvons y aller, mais nous devrons en redescendre, ce ne peut être notre demeure. Nous pouvons y aller en pèlerinage. C'est un TEERTHYATRA - un pèlerinage, un voyage. Nous pouvons toucher un seul instant le sommet le plus élevé ; ensuite, nous devrons revenir.

Dans l'amour, ce pèlerinage sacré a lieu, mais pas pour tous, car presque personne ne va au-delà du sexe. Nous continuons donc à vivre dans la vallée, la vallée sombre. Parfois, quelqu'un se rend au sommet de l'amour, mais il retombe ensuite parce que c'est tellement vertigineux. C'est si haut et vous êtes si bas, et il est si difficile de vivre là. Ceux qui ont aimé savent combien il est difficile d'être constamment amoureux. Il faut revenir encore et encore. C'est la demeure de Shiva. Il y vit, c'est sa maison.

Un Bhairava vit dans l'amour, c'est sa demeure. Quand je dis que c'est sa demeure, je veux dire qu'il n'est même pas conscient de l'amour - parce que si vous vivez sur le Kailash, vous ne serez pas conscient que c'est le Kailash, que c'est un sommet. Le sommet devient une plaine. Shiva n'est pas conscient de l'amour. Nous sommes conscients de l'amour parce que nous vivons dans le non-amour. Et c'est grâce au contraste que nous ressentons l'amour. Shiva EST l'amour. L'état de Bhairava signifie que l'on est devenu amour, que l'on n'aime pas, que l'on est devenu AMOUR, que l'on vit au sommet. Le sommet est devenu sa demeure.

Comment rendre possible ce sommet le plus élevé : au-delà de la dualité, au-delà de l'inconscience, au-delà de la conscience, au-delà du corps et au-delà de l'âme, au-delà du monde et au-delà de ce que l'on appelle MOKSHA - la libération ? Comment atteindre ce sommet ? La technique est le tantra. Mais le tantra est une pure technique, il sera donc difficile à comprendre. Comprenons d'abord les questions posées par Devi.

OH SHIVA, QUELLE EST TA RÉALITÉ ? Pourquoi cette question ? Vous pouvez aussi poser cette question, mais elle n'aura pas la même signification. Essayez donc de comprendre pourquoi Devi demande : QUELLE EST VOTRE RÉALITÉ ? Devi est profondément amoureuse. Lorsque vous êtes dans un amour profond, vous rencontrez pour la première fois la réalité intérieure. Shiva n'est alors pas la forme, Shiva n'est pas le corps. Lorsque vous êtes amoureux, le corps de l'être aimé se détache, disparaît. La forme n'est plus et l'informe se révèle. Vous êtes face à un abîme. C'est pourquoi nous avons si peur de l'amour. Nous pouvons faire face à un corps, nous pouvons faire face à un visage, nous pouvons faire face à une forme, mais nous avons peur de faire face à un abîme.

Si vous aimez quelqu'un, si vous l'aimez vraiment, son corps est voué à disparaître. Dans certains moments d'apogée, de paroxysme, la forme se dissout et, à travers l'être aimé, vous entrez dans l'informe. C'est pourquoi nous avons peur - c'est tomber dans un abîme sans fond. Cette question n'est donc pas une simple curiosité : OH SHIVA, QUELLE EST TA RÉALITÉ ?

Devi a dû tomber amoureuse de la forme. C'est ainsi que les choses commencent. Elle a dû aimer cet homme en tant qu'homme, et maintenant que l'amour est arrivé à maturité, que l'amour a fleuri, cet homme a disparu. Il est devenu informe. On ne le trouve plus nulle part. OH SHIVA, QUELLE EST TA RÉALITÉ ? C'est une question posée dans un moment d'amour très intense. Et lorsque des questions sont posées, elles deviennent différentes selon l'esprit dans lequel elles sont posées.

Créez donc la situation, le milieu de la question dans votre esprit. Devi doit être désemparée - Shiva a disparu. Lorsque l'amour atteint son apogée, l'amant disparaît. Pourquoi cela se produit-il ? Cela se produit parce qu'en réalité, tout le monde est sans forme. Vous n'êtes pas un corps. Vous bougez comme un corps, vous vivez comme un corps, mais vous n'êtes pas un corps. Lorsque nous voyons quelqu'un de l'extérieur, c'est un corps. L'amour pénètre à l'intérieur. Nous ne voyons donc pas la personne de l'extérieur. L'amour peut voir une personne comme la personne peut se voir de l'intérieur. La forme disparaît alors.

Un moine zen, Rinzai, atteignit l'illumination et la première chose qu'il demanda fut : "Où est mon corps ? Où est passé mon corps ?" Et il se mit à chercher. Il appela ses disciples et leur dit : "Allez voir où est mon corps. J'ai perdu mon corps."

Il est entré dans l'informe. Vous êtes également une existence sans forme, mais vous vous connaissez non pas directement, mais à travers les yeux des autres. Vous vous connaissez à travers le miroir. Un jour, en vous regardant dans le miroir, fermez les yeux et pensez, méditez : s'il n'y avait pas de miroir, comment auriez-vous pu connaître votre visage ? S'il n'y avait pas de miroir, il n'y aurait pas de visage. Vous n'avez pas de visage ; les miroirs vous donnent des visages.

Imaginez un monde où il n'y a pas de miroir. Vous êtes seul - pas de miroir du tout, pas même les yeux des autres qui fonctionnent comme des miroirs. Vous êtes seul sur une île isolée ; rien ne peut vous refléter. Alors, auras-tu un visage ? Ou auras-tu un corps ? Vous ne pouvez pas en avoir. Vous n'en avez pas du tout. Nous ne nous connaissons nous-mêmes qu'à travers les autres, et les autres ne peuvent connaître que la forme extérieure. C'est pourquoi nous nous identifions à elle.

Un autre mystique zen, Hui-Hai, avait l'habitude de dire à ses disciples : "Lorsque vous avez perdu la tête en méditant, venez immédiatement me voir. Lorsque vous perdez la tête, venez immédiatement me voir. Quand vous commencerez à sentir qu'il n'y a plus de tête, n'ayez pas peur, venez immédiatement à moi. C'est le bon moment. Maintenant, on peut t'enseigner quelque chose". Avec une tête, aucun enseignement n'est possible. La tête s'interpose toujours.

Devi demande à Shiva, OH SHIVA, QU'EST-CE QUE TA RÉALITÉ ? - qui es-tu ? La forme a disparu, d'où la question. Dans l'amour, vous entrez dans l'autre tel qu'il est. Ce n'est pas vous qui répondez. Vous ne faites plus qu'un et, pour la première fois, vous connaissez un abîme, une présence sans forme.

C'est pourquoi, pendant des siècles, des siècles et des siècles, nous n'avons pas fait de sculptures, d'images de Shiva. Nous ne faisions que le SHIVALINGA - le symbole. Le Shivalinga n'est qu'une forme sans forme. Lorsque vous aimez quelqu'un, lorsque vous entrez dans quelqu'un, il devient juste une présence lumineuse. Le Shivalinga n'est qu'une présence lumineuse, qu'une aura de lumière.

C'est pourquoi Devi demande : "QUELLE EST VOTRE RÉALITÉ ?

QUEL EST CET UNIVERS REMPLI DE MERVEILLES ? Nous connaissons l'univers, mais nous ne savons jamais qu'il est rempli de merveilles. Les enfants le savent, les amoureux le savent. Parfois, les poètes et les fous le savent. Nous ne savons pas que le monde est rempli de merveilles. Tout n'est que répétition - pas d'émerveillement, pas de poésie, juste de la prose plate.

Cela ne crée pas de chanson en vous, cela ne crée pas de danse en vous, cela ne donne pas naissance à la poésie qui est en vous. L'univers entier semble mécanique. Les enfants le regardent avec des yeux émerveillés. Lorsque les yeux sont émerveillés, l'univers est émerveillé.

Lorsque vous êtes amoureux, vous redevenez comme des enfants. Jésus dit : "Seuls ceux qui sont comme des enfants entreront dans mon royaume de Dieu". Pourquoi ? Parce que si l'univers n'est pas une merveille, vous ne pouvez pas être religieux. L'univers peut être expliqué - votre approche est alors scientifique. L'univers est soit connu, soit inconnu, mais ce qui est inconnu peut être connu à tout moment ; il n'est pas inconnaissable. L'univers devient inconnaissable, un mystère, uniquement lorsque vos yeux sont remplis d'émerveillement.

Devi dit : "QU'EST-CE QUE CET UNIVERS REMPLI DE MERVEILLES ? Soudain, on passe d'une question personnelle à une question très impersonnelle. Elle demandait : "QU'EST-CE QUE VOTRE RÉALITÉ ?" et soudain : "QU'EST-CE QUE CET UNIVERS REMPLI DE MERVEILLES ?

Lorsque la forme disparaît, votre bien-aimé devient l'univers, le sans-forme, l'infini. Soudain, Devi prend conscience qu'elle ne pose pas une question sur Shiva, mais sur l'univers tout entier. Shiva est devenu l'univers tout entier. Toutes les étoiles se meuvent en lui, et tout le firmament et tout l'espace sont entourés par lui. Il est maintenant le grand facteur d'engloutissement - "le grand englobant". Karl Jaspers a défini Dieu comme "le grand englobant".

Lorsque vous entrez dans l'amour, dans un monde d'amour profond et intime, la personne disparaît, la forme disparaît, et l'amant devient juste une porte vers l'univers. Votre curiosité peut être scientifique - dans ce cas, vous devez adopter une approche logique. Vous ne devez pas penser à l'informe. Il faut alors se méfier de l'informe et se contenter de la forme. La science se préoccupe toujours de la forme. Si l'on propose quelque chose d'informe à un esprit scientifique, il le transformera en forme - à moins qu'il ne prenne une forme, il n'a pas de sens. Donnez-lui d'abord une forme, une forme définie ; ce n'est qu'alors que l'enquête commence.

Dans l'amour, s'il y a une forme, il n'y a pas de fin. Dissolvez la forme ! Lorsque les choses deviennent informes, vertigineuses, sans frontières, chaque chose entrant dans une autre, l'univers entier devenant une unité, alors seulement c'est un univers rempli d'émerveillement.

QU'EST-CE QU'UNE SEMENCE ? Puis Devi poursuit. À partir de l'univers, elle demande : QU'EST-CE QUI CONSTITUE LA SEMENCE ? Cet univers informe, rempli de merveilles, d'où vient-il ? D'où vient-il ? Ou n'est-elle PAS d'origine ? Qu'est-ce que la graine ?

QUI CENTRE LA ROUE UNIVERSELLE ? demande Devi. Cette roue ne cesse de bouger - ce grand changement, ce flux constant. Mais qui centre cette roue ? Où est l'axe, le centre, le centre immobile ?

Elle ne s'arrête à aucune réponse. Elle continue à demander comme si elle ne demandait à personne, comme si elle se parlait à elle-même.

QUELLE EST CETTE VIE AU-DELÀ DES FORMES QUI ENVAHISSENT LES FORMES ?

COMMENT POUVONS-NOUS Y ENTRER PLEINEMENT, AU-DELÀ DE L'ESPACE ET DU TEMPS, DES NOMS ET DES DESCRIPTIONS ?

QUE MES DOUTES SOIENT DISSIPÉS. L'accent n'est pas mis sur les questions mais sur les doutes : QUE MES DOUTES SOIENT DISSIPÉS ! C'est très important. Si vous posez une question intellectuelle, vous demandez une réponse précise pour que votre problème soit résolu. Mais Devi dit : " Que mes doutes soient dissipés ". Elle ne demande pas vraiment de réponses. Elle demande une transformation de son esprit, car un esprit qui doute restera un esprit qui doute, quelles que soient les réponses données. Notez-le :

un esprit sceptique restera un esprit sceptique. Les réponses ne sont pas pertinentes. Si je vous donne une réponse et que vous avez un esprit sceptique, vous en douterez. Si je vous donne une autre réponse, vous en douterez aussi.

Vous avez un esprit sceptique. Un esprit sceptique signifie que vous mettez un point d'interrogation sur n'importe quoi.

Les réponses sont donc inutiles. Vous me demandez : "Qui a créé le monde ?" et je vous réponds que c'est "A" qui a créé le monde.

Vous êtes alors obligé de demander : "Qui a créé 'A' ?" Le vrai problème n'est donc pas de savoir comment répondre aux questions.

Le vrai problème est de savoir comment changer l'esprit qui doute, comment créer un esprit qui ne doute pas - ou qui est confiant. Devi dit donc : " Laissez mes doutes s'éclaircir ".

Deux ou trois choses de plus.... Lorsque vous posez une question, vous pouvez le faire pour de nombreuses raisons. L'une d'entre elles est peut-être simplement que vous voulez une confirmation. Vous connaissez déjà la réponse, vous avez la réponse, vous voulez juste qu'on vous confirme que votre réponse est juste. Alors votre question est fausse, pseudo ; ce n'est pas une question. Il se peut que vous posiez une question non pas parce que vous êtes prêt à vous changer, mais simplement par curiosité.

L'esprit ne cesse de s'interroger. Dans l'esprit, les questions viennent comme les feuilles viennent sur un arbre. C'est la nature même de l'esprit : questionner. Il continue donc à s'interroger. Peu importe ce que vous questionnez, tout ce que l'on donne à l'esprit crée une question. C'est une machine à broyer, à créer des questions. Donnez-lui n'importe quoi et il le coupera en morceaux et créera de nombreuses questions. Si l'on répond à une question, l'esprit créera de nombreuses questions à partir de la réponse. Telle est l'histoire de la philosophie.

Bertrand Russell se souvient que lorsqu'il était enfant, il pensait qu'un jour, lorsqu'il serait assez mûr pour comprendre toute la philosophie, toutes les questions trouveraient une réponse. Plus tard, à l'âge de quatre-vingts ans, il a déclaré : "Maintenant, je peux dire que mes propres questions sont là, debout, comme elles l'étaient quand j'étais enfant. Aucune autre question n'a été soulevée à cause de ces théories philosophiques." Il dit alors : "Quand j'étais jeune, j'avais l'habitude de dire que la philosophie est une recherche de réponses ultimes. Aujourd'hui, je ne peux plus le dire. C'est une enquête pour des questions sans fin".

Une question engendre donc une réponse et de nombreuses questions. L'esprit de doute est le problème. Devi dit : " Ne vous préoccupez pas de mes questions. J'ai demandé tant de choses : Quelle est votre réalité ?

Qu'est-ce que cet univers rempli de merveilles ? Qu'est-ce qui constitue la semence ? Qui centre la roue universelle ?

Qu'est-ce que la vie au-delà de la forme ? Comment pouvons-nous y accéder pleinement au-delà du temps et de l'espace ? Mais ne vous préoccupez pas de mes questions. Laissez mes doutes se dissiper. Je pose ces questions parce qu'elles sont dans mon esprit. Je les pose juste pour vous montrer mon esprit, mais n'y prêtez pas beaucoup d'attention. Vraiment, les réponses ne répondront pas à mon besoin. Mon besoin est... que mes doutes soient dissipés".

Mais comment lever les doutes ? N'importe quelle réponse suffit-elle ? Existe-t-il une réponse qui dissipera vos doutes ? L'esprit EST le doute. Ce n'est pas l'esprit qui doute, c'est l'esprit qui est le doute ! À moins que l'esprit ne se dissolve, les doutes ne peuvent être dissipés.

Shiva répondra. Ses réponses sont des techniques - les plus anciennes, les plus anciennes techniques. Mais on peut aussi les appeler les plus récentes, car rien ne peut y être ajouté. Elles sont complètes - cent douze techniques. Elles ont pris en compte toutes les possibilités, toutes les façons de nettoyer l'esprit, de transcender l'esprit. Pas une seule méthode n'a pu être ajoutée aux cent douze méthodes de Shiva. Et ce livre, le VIGYANA BHAIRAVA TANTRA, est vieux de cinq mille ans. Rien ne peut être ajouté, il n'y a aucune possibilité d'ajouter quoi que ce soit. Il est exhaustif, complet. C'est la plus ancienne et pourtant la plus récente, et pourtant la plus nouvelle. Vieilles comme de vieilles collines - les méthodes semblent éternelles - et nouvelles comme une goutte de rosée devant le soleil, parce qu'elles sont si fraîches.

Ces cent douze méthodes de méditation constituent toute la science de la transformation de l'esprit. Nous les aborderons une à une. Nous essaierons d'abord de les comprendre intellectuellement. Mais utilisez votre intellect uniquement comme un instrument, pas comme un maître. Utilisez-le comme un instrument pour comprendre quelque chose, mais ne créez pas de barrières avec lui. Lorsque nous parlerons de ces techniques, mettez de côté vos connaissances passées, votre savoir, toutes les informations que vous avez recueillies. Mettez-les de côté - ce ne sont que des poussières ramassées sur la route.

Rencontrez ces méthodes avec un esprit neuf - avec vigilance, bien sûr, mais pas avec argumentation.

Ne créez pas l'erreur de croire qu'un esprit qui argumente est un esprit alerte. Ce n'est pas le cas, car dès que vous vous lancez dans une argumentation, vous avez perdu la conscience, vous avez perdu la vigilance. Vous n'êtes alors plus là.

Ces méthodes n'appartiennent à aucune religion. N'oubliez pas qu'elles ne sont pas hindoues, tout comme la théorie de la relativité n'est pas juive parce qu'Einstein l'a conçue. La radio et la télévision ne sont pas non plus chrétiennes. Personne ne dit : "Pourquoi utilisez-vous l'électricité ? C'est chrétien, parce que c'est un esprit chrétien qui l'a conçu".

La science n'appartient pas aux races et aux religions - et le tantra est une science. Rappelez-vous donc que ce n'est pas du tout hindou. Ces techniques ont été conçues par des hindous, mais elles ne sont pas hindoues. C'est pourquoi ces techniques ne mentionnent aucun rituel religieux. Aucun temple n'est nécessaire. Vous êtes vous-même un temple suffisant. Vous êtes le laboratoire ; toute l'expérience se déroule en vous. Aucune croyance n'est nécessaire.

Ce n'est pas de la religion, c'est de la science. Aucune croyance n'est nécessaire. Il n'est pas nécessaire de croire au Coran, aux Védas, à Bouddha ou à Mahavira. Non, aucune croyance n'est nécessaire. Il suffit d'avoir l'audace d'expérimenter, le courage d'expérimenter ; c'est là toute la beauté de la chose. Un mahométan peut pratiquer et il atteindra les significations les plus profondes du Coran. Un hindou peut pratiquer et il saura pour la première fois ce que sont les Védas. Un jaïn peut pratiquer et un bouddhiste peut pratiquer ; ils n'ont pas besoin de quitter leur religion. Le tantra les comblera, où qu'ils soient. Le tantra leur sera utile, quelle que soit la voie qu'ils auront choisie.

Rappelez-vous donc que le tantra est une science pure. Que vous soyez hindou, mahométan, parsi ou autre, le tantra ne touche pas du tout à votre religion. Le tantra dit que la religion est une affaire sociale.

Vous pouvez donc appartenir à n'importe quelle religion, cela n'a pas d'importance. Mais vous pouvez vous transformer, et cette transformation nécessite une méthodologie scientifique. Lorsque vous êtes malade, que vous êtes tombé malade ou que vous avez attrapé la tuberculose ou quoi que ce soit d'autre, le fait que vous soyez hindou ou mahométan ne fait aucune différence.

La tuberculose reste indifférente à votre hindouisme, à votre mahométanisme, à vos croyances - politiques, sociales ou religieuses. La tuberculose doit être traitée scientifiquement. Il n'y a pas de tuberculose hindoue, ni de tuberculose mahométane.

Vous êtes ignorants, vous êtes en conflit, vous êtes endormis. C'est une maladie, une maladie spirituelle. Cette maladie doit être traitée par le tantra. Vous n'avez aucune importance, vos croyances n'ont aucune importance. Ce n'est qu'une coïncidence que vous soyez né quelque part et que quelqu'un d'autre soit né ailleurs. Ce n'est qu'une coïncidence. Votre religion est une coïncidence, alors ne vous y accrochez pas. Utilisez des méthodes scientifiques pour vous transformer.

Le tantra n'est pas très connu. Et même s'il est connu, il est très mal compris. Il y a des raisons à cela. Plus une science est élevée et pure, moins il y a de chances que les masses en aient connaissance. Nous n'avons entendu que le nom de la théorie de la relativité. Du vivant d'Einstein, on disait que seules douze personnes la comprenaient. Dans le monde entier, seuls une douzaine d'esprits pouvaient la comprendre. Même Albert Einstein a eu du mal à le faire comprendre à quelqu'un, à le rendre compréhensible, parce qu'il se déplace si haut, qu'il passe au-dessus de votre tête. Mais on peut la comprendre. Une connaissance technique et mathématique est nécessaire ; une formation est nécessaire, et ensuite on peut comprendre.

Mais le tantra est plus difficile, car aucune formation ne peut aider. Seule la transformation peut aider.

C'est pourquoi le tantra n'a jamais pu être compris par les masses. Et il arrive toujours que lorsque vous ne pouvez pas comprendre une chose, au moins vous la comprenez mal, parce qu'alors vous pouvez vous dire : "D'accord, je comprends." On ne peut pas rester dans le vide.

Deuxièmement, lorsque vous ne pouvez pas comprendre une chose, vous commencez à la maltraiter parce qu'elle vous insulte. Vous ne pouvez pas la comprendre ! Vous ? VOUS ne pouvez pas le comprendre ? C'est impossible. Il doit y avoir un problème avec la chose elle-même. On commence à abuser, on commence à dire des bêtises, puis on se dit : "Maintenant, c'est bon."

Le tantra n'a donc pas été compris ; le tantra a été mal compris. Il était si profond et si élevé que cela était naturel. Deuxièmement, parce que le tantra va au-delà de la dualité, le point de vue même est amoral.

Comprenez bien ce mot : "moral", "immoral", "amoral". Nous comprenons la moralité, nous comprenons l'immoralité, mais cela devient difficile si quelque chose est amoral - au-delà des deux.

Le tantra est amoral. Regardez-le de cette manière.... Un médicament est amoral ; il n'est ni moral ni immoral. Si vous le donnez à un voleur, il vous aidera ; si vous le donnez à un saint, il vous aidera. Il ne fera aucune différence entre un voleur et un saint. Le médicament ne peut pas dire : "C'est un voleur, je vais donc le tuer, et c'est un saint, je vais donc l'aider". Un médicament est une chose scientifique. Que vous soyez un voleur ou un saint n'a aucune importance.

Le Tantra est amoral. Le Tantra dit qu'aucune moralité n'est nécessaire - aucune moralité particulière n'est nécessaire. Au contraire, vous êtes immoral parce que vous avez un esprit très perturbé. Le tantra ne peut donc pas poser comme condition préalable que l'on devienne moral avant de pouvoir pratiquer le tantra. Le tantra dit que c'est absurde.

Quelqu'un est malade, fiévreux, et le médecin vient et dit : "Faites d'abord baisser votre fièvre ; soyez d'abord en bonne santé. Ce n'est qu'ensuite que je pourrai vous donner le médicament." C'est ce qui se passe.

Un voleur vient voir un saint et lui dit : "Je suis un voleur. Dis-moi comment méditer." Le saint dit : "Quitte d'abord ton métier. Comment pouvez-vous méditer si vous restez un voleur ?"

Un alcoolique vient et dit : "Je suis un alcoolique. Comment puis-je méditer ?" Le saint répond : "La première condition est d'abandonner l'alcool, ce n'est qu'ensuite que vous pourrez méditer." Les conditions deviennent suicidaires. L'homme est alcoolique, voleur ou immoral parce qu'il a un esprit perturbé, un esprit malade. Ce sont les effets, les conséquences d'un esprit malade, et on lui dit : "Commence par te rétablir et ensuite tu pourras méditer." Mais qui a besoin de méditer ? La méditation est un médicament. C'est un médicament.

Le Tantra est amoral. Il ne vous demande pas qui vous êtes. Il suffit que vous soyez un homme. Où que vous soyez, quoi que vous soyez, vous êtes accepté.

Choisissez une technique qui vous convient, mettez-y toute votre énergie et vous ne serez plus jamais le même.

Les techniques réelles et authentiques sont toujours ainsi. Si je pose des conditions préalables, cela montre que j'ai une pseudo-technique - je dis : "D'abord fais ceci et d'abord ne fais pas cela, et ensuite..." Et ce sont des conditions impossibles, car un voleur peut changer ses objets, mais il ne peut pas devenir un non-voleur.

Un homme cupide peut changer les objets de sa cupidité, mais il ne peut pas devenir non cupide. Vous pouvez l'obliger ou il peut s'obliger lui-même à ne pas être avide, mais c'est seulement à cause d'une certaine avidité. Si on lui promet le paradis, il peut même essayer de ne pas être avide. Mais c'est l'avidité par excellence. Le ciel, MOKSHA - la libération -, SATCHITANANDA - l'existence, la conscience, la félicité - seront les objets de son avidité.

Le Tantra dit que vous ne pouvez pas changer l'homme à moins que vous ne lui donniez des techniques authentiques pour changer.

Il suffit de prêcher pour que rien ne change. On peut le constater dans le monde entier. Tout ce que dit le tantra est écrit partout dans le monde - tant de prêches, tant de moralisateurs, tant de prêtres, tant de prédicateurs. Le monde entier en est rempli, et pourtant tout est si laid et si immoral.

Pourquoi cela se produit-il ? Il en sera de même si vous donnez vos hôpitaux à des prédicateurs. Ils s'y rendront et commenceront à prêcher. Et ils feront sentir à tous les malades : "Vous êtes coupables ! Vous avez créé cette maladie ; maintenant, changez-la." Si l'on donne des hôpitaux aux prédicateurs, quel sera l'état des hôpitaux ? La même que celle du monde entier.

Les prédicateurs continuent à prêcher. Ils continuent à dire aux gens : "Ne vous mettez pas en colère", sans donner aucune technique. Et nous avons entendu cet enseignement depuis si longtemps que nous ne nous posons même pas la question :

"Qu'est-ce que tu dis ? Je suis en colère et vous me dites simplement : "Ne te mets pas en colère". Comment est-ce possible ? Lorsque je suis en colère, cela signifie que "je" suis la colère, et vous me dites simplement : "Ne sois pas en colère". Je ne peux donc que me réprimer".

Mais cela ne fera qu'accroître la colère. Cela créera de la culpabilité - parce que si j'essaie de changer et que je ne peux pas me changer moi-même, cela crée un sentiment d'infériorité. Cela me donne un sentiment de culpabilité, car je suis incapable, je ne peux pas vaincre ma colère. Personne ne peut gagner ! Vous avez besoin de certaines armes, de certaines techniques, parce que votre colère n'est qu'une indication d'un esprit perturbé. Changez l'esprit perturbé et l'indication changera. La colère ne fait que montrer ce qu'il y a à l'intérieur. Changez l'intérieur et l'extérieur changera.

Le tantra ne se préoccupe donc pas de votre soi-disant moralité. En réalité, mettre l'accent sur la moralité est méchant, dégradant ; c'est inhumain. Si quelqu'un vient me voir et que je lui dis : "Laisse tomber la colère d'abord, laisse tomber le sexe d'abord, laisse tomber ceci et cela", alors je suis inhumain. Ce que je dis est impossible. Et cette impossibilité fera que cet homme se sentira intérieurement méchant. Il commencera à se sentir inférieur ; il sera dégradé à ses propres yeux. S'il tente l'impossible, il échouera. Et lorsqu'il aura échoué, il sera convaincu qu'il est un pécheur.

Les prédicateurs ont convaincu le monde entier que "vous êtes des pécheurs". C'est une bonne chose pour eux, car si vous n'êtes pas convaincus, leur profession ne peut pas continuer. Vous devez être des pécheurs : ce n'est qu'à cette condition que les églises, les temples et les mosquées continueront à prospérer. C'est votre état de pécheur qui fait leur succès. Votre culpabilité est la base de toutes les églises les plus élevées. Plus vous êtes coupable, plus les églises s'élèvent vers le haut. Elles sont construites sur votre culpabilité, sur votre péché, sur votre complexe d'infériorité. Ils ont ainsi créé une humanité inférieure.

Le tantra ne se préoccupe pas de votre soi-disant moralité, de vos formalités sociales, etc. Cela ne veut pas dire que le tantra dit d'être immoral - non ! Le Tantra ne se préoccupe tellement pas de votre moralité qu'il ne peut pas vous dire d'être immoral. Le Tantra vous donne des techniques scientifiques pour changer l'esprit, et une fois que l'esprit est différent, votre caractère sera différent. Une fois que la base de votre structure aura changé, tout votre édifice sera différent. À cause de cette attitude amorale, le tantra ne pouvait pas être toléré par vos soi-disant saints, ils s'y sont tous opposés - parce que si le tantra réussit, alors toutes ces absurdités qui se déroulent au nom de la religion devront cesser.

Voir à ce sujet : Le christianisme s'est beaucoup battu contre le progrès scientifique. Pourquoi ? Tout simplement parce que si le progrès scientifique existe dans le monde matériel, le temps n'est pas très loin où la science pénétrera également dans le monde psychologique et spirituel. Le christianisme a donc commencé à lutter contre le progrès scientifique, car une fois que l'on sait que l'on peut changer la matière par la technique, le temps n'est plus très loin où l'on saura que l'on peut changer l'esprit par la technique - car l'esprit n'est rien d'autre que de la matière subtile.

C'est la proposition du tantra : l'esprit n'est rien d'autre qu'une matière subtile ; il peut être changé. Et une fois que vous avez un esprit différent, vous avez un monde différent, parce que vous regardez à travers l'esprit. Le monde que vous voyez, vous le voyez à cause d'un esprit particulier. Changez d'esprit, et lorsque vous regarderez, vous verrez un monde différent. Et s'il n'y a pas d'esprit... c'est l'objectif ultime du tantra : créer un état où il n'y a pas d'esprit. Regardez alors le monde sans médiateur. Lorsque le médiateur n'existe pas, vous rencontrez le réel, parce qu'il n'y a plus personne entre vous et le réel. Rien ne peut alors être déformé.

Le tantra dit donc que lorsqu'il n'y a pas d'esprit, c'est l'état d'un Bhairava - un état sans esprit. Pour la première fois, vous regardez le monde, ce qui est. Si vous avez un esprit, vous continuez à CRÉER un monde ; vous continuez à imposer, à projeter. Il faut donc d'abord changer l'esprit, puis passer de l'esprit à l'absence d'esprit. Ces cent douze méthodes peuvent aider tout le monde. Une méthode particulière peut ne pas vous être utile. C'est la raison pour laquelle Shiva présente de nombreuses méthodes. Choisissez la méthode qui vous convient. Il n'est pas difficile de savoir laquelle vous convient.

Nous allons essayer de comprendre chaque méthode et comment choisir pour vous-même une méthode qui peut vous changer, vous et votre esprit. Cette compréhension, cette compréhension intellectuelle sera une nécessité de base, mais ce n'est pas la fin. Quel que soit le sujet dont je parle ici, essayez-le.

Vraiment, lorsque vous essayez la bonne méthode, le déclic se produit immédiatement. Je vais donc continuer à parler de méthodes ici tous les jours. Essayez-les. Jouez avec elles - rentrez chez vous et essayez. La bonne méthode, lorsque vous la trouvez par hasard, fait tilt. Quelque chose explose en vous et vous savez que "c'est la bonne méthode pour moi". Mais il faut faire des efforts, et vous serez peut-être surpris de constater qu'un jour, une méthode s'est imposée à vous.

Alors, pendant que je parle ici, continuez parallèlement à jouer avec ces méthodes. Je dis "jouer" parce qu'il ne faut pas être trop sérieux. Il suffit de jouer ! Quelque chose peut vous convenir. Si c'est le cas, soyez sérieux et plongez dans le sujet - intensément, honnêtement, avec toute votre énergie, avec tout votre esprit. Mais avant cela, jouez.

J'ai constaté que lorsque vous jouez, votre esprit est plus ouvert. Lorsque vous êtes sérieux, votre esprit n'est pas aussi ouvert ; il est fermé. Alors, jouez. Ne soyez pas trop sérieux, jouez simplement. Et ces méthodes sont simples, vous pouvez simplement jouer avec elles.

Prenez une méthode et jouez avec elle pendant au moins trois jours. Si elle vous donne un certain sentiment d'affinité, si elle vous donne un certain sentiment de bien-être, si elle vous donne un certain sentiment que c'est pour vous, alors prenez-la au sérieux. Oubliez les autres, ne jouez pas avec d'autres méthodes. Tenez-vous en à cette méthode - au moins pendant trois mois. Des miracles sont possibles. La seule chose est que la technique doit être pour vous. Si la technique ne vous convient pas, il ne se passe rien. Vous pouvez alors continuer pendant des vies entières, mais rien ne se passera. Si la méthode est faite pour vous, trois minutes suffisent.

Ces cent douze méthodes peuvent donc être une expérience miraculeuse pour vous, ou simplement une écoute - cela dépend de vous. Je vais continuer à décrire chaque méthode sous autant d'angles que possible. Si vous vous sentez des affinités, jouez avec pendant trois jours. Si vous sentez que cela vous convient, que quelque chose s'enclenche en vous, continuez pendant trois mois. La vie est un miracle. Si vous n'avez pas connu son mystère, cela montre seulement que vous ne connaissez pas la technique pour l'approcher.

Shiva propose cent douze méthodes. Ce sont toutes les méthodes possibles. Si rien ne fonctionne et que rien ne vous donne le sentiment que c'est pour vous, alors il n'y a plus de méthode pour vous - souvenez-vous en. Alors, oubliez la spiritualité et soyez heureux. Ce n'est pas pour vous.

Mais ces cent douze méthodes sont destinées à l'humanité entière, à tous les âges passés et à tous les âges à venir. Il n'y a jamais eu un seul homme, et il n'y en aura jamais, qui puisse dire : "Ces cent douze méthodes sont toutes inutiles pour moi." C'est impossible ! C'est impossible !

Tous les types d'esprit ont été pris en compte. Chaque type d'esprit possible a reçu une technique dans le tantra. Il existe de nombreuses techniques pour lesquelles aucun homme n'existe encore ; elles sont destinées à l'avenir.

Il y a beaucoup de techniques qui n'existent pas encore, elles sont pour le passé. Mais n'ayez pas peur.

Il existe de nombreuses méthodes qui sont faites pour vous.

Nous commencerons donc ce voyage dès demain.
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La voie du yoga et la voie du tantra

[image: ]


De nombreuses questions se posent.

La première :

Question 1 :

QUELLE EST LA DIFFÉRENCE ENTRE LE YOGA TRADITIONNEL ET LE TANTRA ? SONT-ILS IDENTIQUES ?

Le tantra et le yoga sont fondamentalement différents. Ils atteignent le même but, mais leurs chemins ne sont pas seulement différents, ils sont aussi contraires. Il faut donc comprendre cela très clairement.

Le processus du yoga est aussi une méthodologie, le yoga est aussi une technique. Le yoga n'est pas une philosophie, tout comme le tantra - le yoga dépend de l'action, de la méthode, de la technique. Dans le yoga aussi, le faire mène à l'être, mais le processus est différent. Dans le yoga, il faut se battre ; c'est la voie du guerrier. Sur la voie du tantra, il n'est pas nécessaire de se battre. Au contraire, il faut se laisser aller, mais en toute conscience.

Le yoga est la suppression avec conscience ; le tantra est l'indulgence avec conscience. Le tantra dit que, quoi que vous soyez, l'ultime n'est pas opposé à ce que vous êtes. Il s'agit d'une croissance ; vous pouvez grandir pour devenir l'ultime.

Il n'y a pas d'opposition entre vous et la réalité. Vous en faites partie, donc aucune lutte, aucun conflit, aucune opposition à la nature n'est nécessaire. Vous devez utiliser la nature ; vous devez utiliser tout ce que vous êtes pour aller au-delà.

En yoga, il faut se battre avec soi-même pour aller au-delà. Dans le yoga, le monde et MOKSHA, la libération - vous tel que vous êtes et vous tel que vous pouvez être - sont deux choses opposées. Supprimez, combattez, dissolvez ce que vous êtes afin d'atteindre ce que vous pouvez être. Aller au-delà est une mort dans le yoga. Il faut mourir pour que naisse son véritable être.

Aux yeux du tantra, le yoga est un profond suicide. Vous devez tuer votre moi naturel - votre corps, vos instincts, vos désirs, tout. Le Tantra dit de s'accepter tel que l'on est. Il s'agit d'une acceptation profonde. Ne créez pas de fossé entre vous et le réel, entre le monde et le NIRVANA. Ne créez pas de fossé.

Il n'y a pas de vide pour le tantra ; il n'y a pas besoin de mort. Pour votre renaissance, il n'y a pas besoin de mort, mais de transcendance. Pour cette transcendance, servez-vous de vous-même.

Par exemple, le sexe est là, l'énergie de base - l'énergie de base par laquelle vous êtes nés, avec laquelle vous êtes nés. Les cellules de base de votre être et de votre corps sont sexuelles, de sorte que l'esprit humain tourne autour du sexe. Pour le yoga, vous devez lutter contre cette énergie. En luttant, vous créez un autre centre en vous. Plus vous vous battez, plus vous vous intégrez dans un centre différent. Le sexe n'est alors plus votre centre.

Lutter contre le sexe - bien sûr, consciemment - créera en vous un nouveau centre d'être, un nouvel accent, une nouvelle cristallisation. Le sexe ne sera plus votre énergie. Vous créerez votre énergie en luttant contre le sexe.

Une énergie différente apparaîtra et un centre d'existence différent.

Pour le tantra, vous devez utiliser l'énergie du sexe. Ne vous battez pas avec elle, transformez-la. Ne pensez pas en termes d'inimitié, soyez amical envers elle. C'est votre énergie. Elle n'est pas mauvaise, elle n'est pas mauvaise. Toute énergie est naturelle.

Elle peut être utilisée pour vous, elle peut être utilisée contre vous. Vous pouvez en faire un bloc, une barrière, ou vous pouvez en faire une étape. On peut l'utiliser. Bien utilisé, il devient amical ; mal utilisé, il devient votre ennemi. Mais elle n'est ni l'un ni l'autre. L'énergie est tout simplement naturelle. Lorsque l'homme ordinaire utilise le sexe, celui-ci devient un ennemi, il le détruit ; il se dissipe simplement dans le sexe.

Le yoga adopte le point de vue opposé - opposé à l'esprit ordinaire. L'esprit ordinaire est détruit par ses propres désirs, alors le yoga dit d'arrêter de désirer, d'être sans désir. Combattez le désir et créez en vous une intégration sans désir.

Le Tantra dit d'être conscient du désir ; ne créez pas de lutte. Avancez dans le désir en pleine conscience, et lorsque vous avancez dans le désir en pleine conscience, vous le transcendez. Vous êtes en lui et pourtant vous n'êtes pas en lui. Vous le traversez, mais vous restez un étranger.

Le yoga attire beaucoup parce qu'il est juste l'opposé de l'esprit ordinaire, de sorte que l'esprit ordinaire peut comprendre le langage du yoga. Vous savez comment le sexe vous détruit - comment il vous a détruit, comment vous continuez à tourner autour de lui comme un esclave, comme une marionnette. Vous le savez par expérience.

Ainsi, lorsque le yoga vous dit de vous battre, vous comprenez immédiatement le langage. C'est l'attrait, l'attrait facile du yoga.

Le tantra ne peut pas être aussi facilement attirant. Il semble difficile : comment entrer dans le désir sans être submergé par lui ? Comment être dans l'acte sexuel consciemment, en pleine conscience ? L'esprit ordinaire a peur. Cela semble dangereux. Non pas que ce soit dangereux, mais tout ce que vous savez sur le sexe crée ce danger pour vous. Vous vous connaissez, vous savez comment vous pouvez vous tromper. Vous savez très bien que votre esprit est rusé. Vous pouvez agir dans le désir, dans le sexe, dans tout, et vous pouvez vous tromper vous-même en pensant que vous agissez en pleine conscience. C'est pourquoi vous ressentez le danger.

Le danger n'est pas dans le tantra, il est en vous. Et l'attrait du yoga est dû à vous, à votre esprit ordinaire, votre esprit inhibé par le sexe, affamé de sexe, qui se complaît dans le sexe. C'est parce que l'esprit ordinaire n'est pas sain en ce qui concerne le sexe que le yoga a un attrait. Avec une humanité meilleure, avec une sexualité saine - naturelle, normale - le cas serait différent. Nous ne sommes pas normaux et naturels. Nous sommes absolument anormaux, malsains, vraiment fous. Mais comme tout le monde est comme nous, nous ne le sentons jamais.

La folie est si normale que ne pas être fou peut sembler anormal. Un Bouddha est anormal, un Jésus est anormal parmi nous. Ils ne nous appartiennent pas. Cette "normalité" est une maladie. C'est cet esprit "normal" qui a créé l'attrait du yoga. Si vous prenez le sexe naturellement - sans philosophie autour de lui, sans philosophie pour ou contre - si vous prenez le sexe comme vous prenez vos mains, vos yeux ; si c'est totalement accepté comme une chose naturelle, alors le tantra aura un attrait. Et ce n'est qu'à ce moment-là que le tantra pourra être utile à beaucoup.

Mais les jours du tantra arrivent. Tôt ou tard, le tantra explosera pour la première fois dans les masses, parce que pour la première fois le temps est mûr - mûr pour faire l'amour naturellement. Il est possible que l'explosion vienne de l'Occident, parce que Freud, Jung, Reich ont préparé le terrain. Ils ne savaient rien du tantra, mais ils ont préparé le terrain pour que le tantra puisse évoluer.

La psychologie occidentale est parvenue à la conclusion que la maladie humaine de base se situe quelque part autour du sexe, que la folie fondamentale de l'homme est orientée vers le sexe.

Donc, à moins que cette orientation sexuelle ne soit dissoute, l'homme ne peut pas être naturel, normal. L'homme s'est trompé uniquement à cause de son attitude à l'égard du sexe. Aucune attitude n'est nécessaire. Ce n'est qu'à ce moment-là que vous êtes naturel. Quelle attitude avez-vous à l'égard de vos yeux ? Sont-ils mauvais ou divins ? Êtes-vous pour vos yeux ou contre eux ? Il n'y a pas d'attitude ! C'est pourquoi vos yeux sont normaux.

Prenez une certaine attitude - pensez que les yeux sont mauvais. Il deviendra alors difficile de voir. La vision prendra alors la même forme problématique que la sexualité. Vous voudrez voir, vous désirerez et vous aurez envie de voir. Mais quand vous verrez, vous vous sentirez coupable. Chaque fois que vous verrez, vous vous sentirez coupable d'avoir fait quelque chose de mal, d'avoir péché. Vous voudriez tuer votre instrument de vision, vous voudriez détruire vos yeux. Et plus vous voudrez les détruire, plus vous deviendrez centré sur les yeux. Vous commencerez alors une activité absurde. Vous voudrez en voir de plus en plus, et en même temps vous vous sentirez de plus en plus coupable. La même chose s'est produite avec le centre sexuel.

Le Tantra dit qu'il faut accepter ce que l'on est. C'est la note de base - l'acceptation totale. Et ce n'est que par l'acceptation totale que vous pouvez grandir. Utilisez alors toutes les énergies dont vous disposez. Comment pouvez-vous les utiliser ? Acceptez-les, puis découvrez ce que sont ces énergies - ce qu'est le sexe, ce qu'est ce phénomène. Nous ne le connaissons pas. Nous savons beaucoup de choses sur la sexualité, enseignées par d'autres. Nous sommes peut-être passés par l'acte sexuel, mais avec un esprit coupable, avec une attitude répressive, à la hâte, dans l'urgence. Il faut faire quelque chose pour se libérer. L'acte sexuel n'est pas un acte d'amour. Vous n'y êtes pas heureux, mais vous ne pouvez pas le quitter. Plus vous essayez de le quitter, plus il devient attirant. Plus vous voulez le nier, plus vous vous sentez invité.

Vous ne pouvez pas le nier, mais cette attitude de négation, de destruction, détruit l'esprit même, la conscience même, la sensibilité même qui peut le comprendre. Le sexe se poursuit donc sans aucune sensibilité. On ne peut alors pas le comprendre. Seule une sensibilité profonde peut comprendre quoi que ce soit ; seul un sentiment profond, un mouvement profond, peut comprendre quoi que ce soit. On ne peut comprendre le sexe que si l'on s'y déplace comme un poète se déplace parmi les fleurs - alors seulement ! Si vous vous sentez coupable à l'égard des fleurs, vous pouvez traverser le jardin, mais vous le ferez les yeux fermés. Et vous serez pressé, profondément, follement pressé.

D'une manière ou d'une autre, il faut sortir du jardin. Comment pouvez-vous alors être conscient ?

Le tantra dit donc d'accepter ce que vous êtes, quel qu'il soit. Vous êtes un grand mystère composé de nombreuses énergies multidimensionnelles. Acceptez-le et bougez avec chaque énergie avec une profonde sensibilité, avec conscience, avec amour, avec compréhension. Bougez avec elle ! Chaque désir devient alors un véhicule pour le dépasser. Chaque énergie devient alors une aide. Et alors, ce monde est le nirvana, ce corps est un temple - un temple sacré, un lieu sacré.

Le yoga est une négation ; le tantra est une affirmation. Le yoga pense en termes de dualité - c'est la raison d'être du mot "yoga". Il signifie mettre deux choses ensemble, "mettre sous le même toit" deux choses ensemble. Mais les deux choses sont là ; la dualité est là. Le Tantra dit qu'il n'y a pas de dualité. S'il y a dualité, vous ne pouvez pas les réunir. Et même si vous essayez, ils resteront deux. Quelle que soit la manière dont on les réunit, ils resteront deux, et la lutte se poursuivra, le dualisme demeurera.

Si le monde et le divin sont deux, ils ne peuvent être réunis. Si, en réalité, ils ne sont pas deux, s'ils ne font qu'apparaître comme deux, c'est seulement à ce moment-là qu'ils peuvent être un. Si ton corps et ton âme sont deux
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